
Sa Sainteté Pie X et la Très-Sainte-Vierge.
“Infortunés. qui négligent Marie 

sous prétexte d’honneur à rendre à 
Jésus-Clirist ! Comme si l’on pou­
vait trouver l’Enfant autrement qu’a­
vec sa Mère !" (Pie X).

IE X se meurt !... Pie X est mort !” La 
nouvelle foudroyante est officielle. Plus 
empoignant que jamais, le glas force notre 
piété filiale consternée à sé rendre à la triste 
réalité. L’Eglise, notre Mère, est e t deuil ; 
nous sommes orphelins.

Aujourd’hui, à genoux autour de son 
Père vénéré, l’univers catholique “verse sur son cercueil des 
larmes avec des prières”. Les grandes douleurs sont plutôt 
muettes ! Mais, demain, l’âme généreusement résignée, il 
sera debout pour chanter le génie et le coeur, les pensées et les 
gestes, la vie, la gloire de l’un de ses plus grands pontifes 
“devant Dieu et devant les hommes”.

L’hymne sera varié à l’infini. Les fervents de la pensée s’at­
tacheront à mettre en relief son intelligence faite de clarté, de 
lumière et de précision ; les hommes de coeur célébreront sa 
douceur inaltérable, chaude et pénétrante, jointe à une volonté 
fixe comme la vérité, intransigeante comme le devoir, inatta­
quable comme la pierre angulaire de la Sainte Eglise de Dieu. 
Les sociologues le proclameront le “Pape de l’Action Sociale”, 
les moralistes, lé “Pape de l’Eucharistie”, les philosophes et
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